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La force de la prière et de l’amour
Cet été notre famille a dû traverser une épreuve, du 
fait du problème de santé de Sophie. Mais en même 
temps nous avons été témoins de la miséricorde de 
Dieu, de la force de la prière et de l’amour. Lors 
de cette épreuve nous avons senti cette force de 
la prière de tous, mais surtout cette puissance de 
l’amour, à travers les marques d’affection que nous 
recevions de toutes parts. Lors de la célébration de 
l’offi ce des Saintes Huiles, j’ai été frappé par le texte 
du premier tropaire de la 8e ode du canon : « De nous 
tous, Sauveur, aie pitié dans ton immense et divine 
miséricorde ; voici que nous sommes réunis pour 
signifi er en ce mystère la descente de ton amour, 
nous qui pratiquons par l’huile cette onction sur ton 
serviteur que nous te prions de visiter ». Nous voyons 
là l’importance du rassemblement de quelques-uns 
(2 ou 3, mais souvent plus), pour manifester la 
présence de Dieu dans l’Amour. L’Église est d’ailleurs 
étymologiquement le rassemblement, et nous ne 
pouvons agir que quand nous nous réunissons, pour 
la prière, pour la célébration eucharistique qui est 
le cœur de notre vie chrétienne. Moment où nous 
sommes réunis dans l’amour. Avant de proclamer 
notre foi, le célébrant nous rappelle cette exigence 
de l’Amour que nous devons avoir les uns pour 
les autres : « Aimons-nous les uns les autres afi n 
que dans un même esprit nous confessions ». Et 
c’est unis dans l’amour que nous pouvons élever « 
d’une seule voix et d’un seul cœur» notre prière, et 
participer au mystère eucharistique où se manifeste 
la miséricorde de Dieu, qui nous fait participant de 
son Royaume. De là Dieu nous donne la possibilité, 
chaque fois que nous nous réunissons, de manifester 
l’amour que nous avons les uns pour les autres et 
de révéler ainsi Sa miséricorde. Voilà la mission de 
la paroisse : aimons-nous les uns les autres, pour 
témoigner de la miséricorde de Dieu. C’est pourquoi 
la réunion de tous est tellement importante, non 
seulement lorsque l’un de nous traverse un moment 
diffi cile, mais également chaque dimanche où nous 
nous réunissons pour la célébration de l’Eucharistie, 
cœur de notre vie.
Soyez tous remerciés pour vos prières et votre 
amour.

Archiprêtre Serge
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Sur la lecture de l’Evangile 
Saint Ignace (Briantchaninov)

 
Lorsque tu lis l’évangile, ne recherche pas la satisfaction, ne 
recherche pas le ravissement, ne recherche pas les pensées 
merveilleuses: cherche à découvrir de manière infaillible la 
sainte vérité. Ne te contente pas d’une lecture de l’évangile qui 
n’apporte pas de fruits; efforce-toi d’accomplir ses préceptes, 
lis-le en actes. C’est le livre de vie et il faut le lire en le vivant. 
Ne pense pas que c’est sans raison que le plus sacré des livres, 
les quatre évangiles, commence par l’évangile selon saint 
Matthieu et se termine par l’évangile selon saint Jean. Matthieu 
enseigne davantage la manière d’accomplir la Volonté divine, 
et ses préceptes conviennent à ceux qui commencent à suivre 
la voie de Dieu. Jean expose le mode d’union de Dieu avec 
l’homme renouvelé par les commandements, ce qui n’est 
accessible qu’à ceux qui progressent dans la voie de Dieu. 
Lorsque tu ouvres le saint évangile pour le lire, souviens-
toi qu’il décide de ton destin éternel. C’est d’après lui que 
nous serons jugés et c’est selon notre attitude envers lui ici-
bas, sur terre, que nous recevrons en partage soit la béatitude 
éternelle, soit le châtiment éternel (voir Mt 25,26). Dieu a 
révélé sa Volonté à un grain de poussière 
insignifi ant - l’homme! Le livre dans 
lequel est exposée cette grande et très 
sainte Volonté, est entre tes mains! Tu 
peux accepter autant que rejeter la 
Volonté de ton Créateur et Sauveur, 
selon ce que tu désires. Ta vie éternelle 
et ta mort éternelle sont dans tes mains: 
discerne donc combien il te faut être sage 
et prudent. Ne joue pas avec ton destin 
éternel. Prie le Seigneur avec un esprit 
contrit, afi n qu’Il t’ouvre les yeux pour voir les merveilles 
cachées dans sa loi (voir ps 118,18) qui est l’évangile. Les 
yeux s’ouvrent et l’on découvre la merveilleuse guérison de 
l’âme du péché, accomplie par le Verbe de Dieu. La guérison 
des maladies du corps n’était que la preuve de la guérison de 
l’âme, la preuve pour les hommes charnels, pour les esprits 
aveuglés par la sensualité. (voir Luc 5,24). Lis l’évangile avec 
une piété et une attention extrême. Ne considère rien de ce qui 
est en lui comme de peu d’importance, peu digne d’intérêt. 
Du mépris de la vie résulte la mort. Lorsque tu lis les passages 
relatifs aux lépreux, aux paralytiques, aux aveugles, aux 
boiteux, aux possédés, que le Seigneur a guéris, pense que 
ton âme, qui porte dans leur très grande diversité les plaies du 
péché et se trouve en captivité chez les démons, est semblable 
à ces malades. Tire de l’évangile la foi. Le Seigneur qui les 
a guéris te guérira également, si tu Le pries assidûment de 
te guérir. Acquiers une telle disposition de l’âme, afi n d’être 
apte à recevoir la guérison. Sont aptes à la recevoir ceux qui 
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sont conscients de leur état de pécheur 
et sont décidés à le quitter. (voir Jn 9,39-
42) Le Seigneur est inutile à celui qui 
est orgueilleusement juste, c’est-à-dire 
au pécheur qui ne voit pas son état (voir 
Mt 9,13). La vue des péchés, la vue de 
cette chute, dans laquelle se trouve tout 
le genre humain, est un don particulier 
de Dieu. Implore le Seigneur pour 
obtenir ce don, et 
le livre du Médecin 
céleste - l’évangile 
- te sera plus 
compréhens ib le . 
Efforce-toi de 
faire en sorte que 
l’évangile s’assimile 
à ton esprit et à ton 
coeur, afi n que ton 
esprit nage en lui, 
pour ainsi dire, vive en lui: alors ton 
activité s’accordera aisément avec 
l’évangile. Cela peut être atteint par 
la lecture incessante et pieuse, par 
l’étude de l’évangile. Saint Pacôme 
le Grand, l’un des plus illustres pères 
anciens, connaissait par coeur le saint 
évangile, et imposait à ses disciples, 
grâce à une révélation divine, le 
devoir impératif de l’apprendre. Ainsi 
l’évangile les accompagnait partout et 
les dirigeait constamment; Pourquoi 
donc les éducateurs chrétiens de 
nos jours n’embelliraient-ils pas la 
mémoire des enfants innocents avec 
l’évangile, plutôt que de la surcharger 
par l’étude des fables d’Esope et 
autres nullités? Quel bonheur, quelle 
richesse que d’acquérir l’évangile par 
la mémoire! Il est impossible de prévoir 
les bouleversements et les malheurs qui 
peuvent nous arriver au cours de notre 
vie terrestre. L’évangile, qui appartient 
à la mémoire, est lu par l’aveugle, 
accompagne le détenu en prison, parle 
avec le cultivateur dans le champ, dirige 
le juge au cours de l’audience même, 
dirige le négociant dans le commerce, 
réjouit le malade pendant l’insomnie 
accablante et la pénible solitude. “Celui 
qui attire mes regards, c’est l’affl igé, 
le coeur contrit qui craint ma parole” 
(Is 66,2), dit le Seigneur. Sois ainsi 

envers l’évangile et envers le Seigneur 
qui est présent en lui. Abandonne la 
vie de péché, abandonne les passions 
et les jouissances terrestres, renonce 
à ton âme, et l’évangile te sera alors 
accessible et compréhensible. “Celui 
qui hait son âme dans ce monde,” dit le 
Seigneur - l’âme pour laquelle, à cause 
de la chute, l’amour du péché est devenu 
pour ainsi dire naturel, pour ainsi dire la 
vie - la conservera pour la vie éternelle.” 
(Jn 12,25) Pour celui qui aime son 
âme, pour celui qui ne se décide pas 
à l’abnégation, l’évangile est fermé: il 
lit les caractères, mais la parole de vie, 
comme l’Esprit, reste derrière un rideau 
impénétrable. Lorsque le Seigneur 
était sur terre dans sa très sainte chair, 
beaucoup Le virent tout en ne le voyant 
pas. Quel profi t y a-t-il pour l’homme 
de regarder avec les yeux corporels, 
que les animaux ont eux aussi, alors 
qu’il ne voit rien avec les yeux de 
l’âme, de l’esprit et du coeur? De nos 
jours, nombreux sont ceux qui lisent 
l’évangile chaque jour, mais ne l’ont en 
fait jamais lu et ne le connaissent pas du 
tout. L’évangile, dit un saint ermite, doit 
être lu avec un esprit pur: il est compris 
dans la mesure de l’accomplissement 
en actes de ses préceptes. Mais il est 
impossible d’acquérir par ses propres 
efforts une découverte précise et 

parfaite de l’évangile: c’est un don du 
Christ (saint Marc l’ascète, Sur la foi 
spirituelle, chap. 32). L’Esprit saint qui 
a élu demeure en son serviteur fi dèle et 
véritable, fait de lui un lecteur parfait et 
un homme qui accomplit véritablement 
l’évangile. L’évangile est l’image des 
caractéristiques de l’homme nouveau, 
qui est le Seigneur venu du ciel ( voir 

1 Cor 15,48) Cet homme nouveau est 
Dieu selon la nature. Il fait de la sainte 
génération des hommes qui croient en 
Lui et se transfi gurent selon Lui, des 
dieux selon la grâce. Vous qui vous 
vautrez dans 
le marais 
fétide et sale 
des péchés 
et qui y 
t r o u v e z 
du plaisir! 
L e v e z 
vos têtes, 
regardez le 
ciel pur; là est votre place! Dieu vous 
donne la dignité des dieux; et vous, en 
rejetant cette dignité, vous en choisissez 
une autre: la dignité d’animaux, et des 
plus impurs. Reprenez vos esprits! 
Quittez le marais fétide; nettoyez-vous 
par la confession des péchés; lavez-vous 
par les larmes du repentir; ornez-vous des 
larmes d’attendrissement; hissez-vous 
au-dessus de la terre; montez vers les 
cieux; l’évangile vous y élèvera. Pendant 
que vous avez la lumière - l’évangile  
qui renferme le Christ - “croyez en 
la Lumière; ainsi vous deviendrez 
enfants de la Lumière” du Christ (Jn   
12 36). Extrait de «La prière de Jésus»“



Le 8 octobre 
l’Eglise fête deux saintes portant le nom de Pélagie

Sainte mère Pélagie, la prostituée repentante

Née à Antioche vers 430, Pélagie, alors appelée Marguerite, était dotée d’une beauté extraordinaire. Elle était fi ère 
et vaine, et salissait son esprit et son corps dans l’impudicité. Elle se parait de vêtements somptueux et de pierres 

précieuses, et passait son temps à séduire de nouvelles victimes. Elle était toujours accompagnée de jeunes fi lles et de 
jeunes garçons revêtus d’habits somptueux et tout à sa dévotion.

Un jour, alors que Nonnus, Evêque d’Edesse prêchait devant le peuple à l’invitation de 
l’Archevêque d’Antioche, Marguerite passa par là avec son cortège habituel. Alors que tous 

détournaient les yeux de ce spectacle, Saint Nonnus regarda cette femme en pleurant. Il dit à 
ceux qui l’entouraient: «Malheur à nous, paresseux et négligents, car nous devrons rendre compte 
au jour du jugement, pour ne pas avoir mis autant de zèle et de soin pour plaire à Dieu que met 
cette pauvre femme à orner son corps pour un plaisir passager». Et il pria ardemment le Seigneur 
pour sa conversion.

Les paroles de Nonnus, que Marguerite avait d’abord écouté par simple curiosité, la 
bouleversèrent profondément. Elle alla trouver l’évêque et lui demanda de la baptiser et de 

l’aider à se repentir.

Devenue chrétienne, Pélagie distribua tous ses biens aux pauvres et affranchit ses esclaves. Elle changea ses vêtements 
féminins pour de grossiers vêtements d’homme, et partit en secret pour pratiquer l’ascèse en Palestine, sur le 

Mont des Oliviers. Elle accueillait les voyageurs et leur parlait de Dieu, et nombreux furent ceux qui se convertirent. La 
renommée de ses exploits se répandit parmi les ascètes de Palestine, qui croyaient qu’elle était un homme et l’appelaient 
frère Pélage. Lorsque la sainte pénitente remit son âme à Dieu, son corps ne fut découvert, intact, que plusieurs semaines 
plus tard. Alors seulement on s’aperçut que c’était une femme. Tous les moines de la région se réunirent pour vénérer 
ses Saintes Reliques et glorifi èrent grandement le Seigneur en apprenant d’un disciple de Nonnus la véritable histoire 
de Pélagie, qui enseigne à ceux qui sont plongés dans les ténèbres du péché à ne pas désespérer, mais à s’engager avec 
vaillance sur la voie du repentir.

Sainte Pélagie, Vierge et Martyre à Antioche

Au début de la persécution de Dioclétien vers 302, des policiers se présentent au domicile de sainte Pélagie. Elle 
n’a que 15 ans, et elle est seule chez elle. Ils viennent l’emmener car elle est chrétienne, et elle a été promise à un 

magistrat libidineux. Devant l’attitude des policiers, Pélagie sait que cela risque de se terminer par un viol avant même 
qu’elle ne soit menée au tribunal. D’un air calme et gai, elle les prie de la laisser se retirer un moment, juste le temps de 
revêtir la parure qui convient à une nouvelle épousée. Ils n’y voient aucun inconvénient. Quant à elle, elle sort posément 
de la chambre, monte en courant sur le toit de la maison et se précipite dans le vide. C’est ainsi que Pélagie déroba son 
corps à la souillure, qu’elle délivra son âme pour lui permettre de monter au ciel et qu’elle abandonna sa dépouille mortelle 
à un ennemi désormais inoffensif.

Saint Jean Chrysostome a prononcé deux homélies, dans lesquelles il fait l’éloge de sainte Pélagie: «[...] Voyez cette 
vierge délicate qui ne connaissait que sa chambre pudique; tout à coup des soldats l’envahissent, des soldats sont à sa 

porte; ils l’appellent au tribunal. [...] Pas de père auprès d’elle, pas de mère à ses côtés; ni nourrice, ni servante, ni femme 
du voisinage; pas une amie; elle était seule au milieu des bourreaux. Qu’elle ait pu sortir et répondre à ces soldats, à ces 
bourreaux, ouvrir la bouche, faire entendre sa voix; qu’elle ait eu la force de les regarder, de conserver une contenance, de 
respirer, quel prodige, quel courage admirable ! Cette vertu n’appartenait pas à la nature humaine; il y avait là un surcroît 
qui venait de Dieu. Cependant la vierge n’était pas d’elle-même inactive; tout ce qui dépendait d’elle de faire, elle le fi t; 
elle montra du zèle, de la prudence, de la générosité, de la résolution, de l’empressement, de l’impatience même. Mais le 
succès auquel aboutirent ces excellentes dispositions fut l’effet du secours de Dieu et de la grâce d’en-haut ; en sorte que 
nous devons l’admirer et tout ensemble la déclarer bienheureuse; bienheureuse, parce Dieu a été son compagnon d’armes; 
l’admirer, parce qu’elle ne manqua pas elle-même de courage. Car qui ne serait frappé d’admiration en apprenant, qu’en 
moins d’un instant, elle conçut, résolut, accomplit ce qu’elle avait décidé?...»

Sainte Martyre Pélagie, prie Dieu pour nous !
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Communiqué N° 05-07 
du Conseil de l’Archevêché

Réunion du 27 septembre 2007
Le Conseil de l’Archevêché s’est réuni, le 27 septembre 2007, sous la 
présidence de S. Em. l’archevêque Gabriel. Parmi les questions abordées 

Visite de Mgr Gabriel au Patriarcat Œcuménique 
Mgr Gabriel a participé à la Synaxe (assemblée plénière) des évêques 
diocésains du Patriarcat de Constantinople, qui s’est tenue, au siège du 
Patriarcat, à Istanbul, les 31 août et 1er septembre, sous la présidence de 
S.S. le Patriarche Œcuménique Bartholomée. Le dimanche 2 septembre, il 
a pris part à la célébration de la Divine Liturgie, dans l’une des églises de 
la ville dont c’était la fête patronale. Le lendemain, il a eu un entretien avec 
S.S. le Patriarche Bartholomée et le Métropolite Constantin de Derkos, 
président de la Commission des Eparchies.

Visite de S.S. le Patriarche de Moscou 
S.S. le Patriarche Alexis II de Moscou et de toute la Russie doit effectuer 
une visite offi cielle à Paris, le 3 octobre, à l’invitation de l’épiscopat 
catholique français. Des célébrations et des rencontres avec les fi dèles 
de l’Église orthodoxe russe en France ainsi qu’avec les représentants des 
autres juridictions orthodoxes et des autres confessions chrétiennes sont 
prévues au programme de cette visite, notamment une rencontre avec les 
membres de l’Assemblée des évêques orthodoxes en France. Le 4 octobre, 
avant de repartir pour Moscou, S.S. célèbrera une panikhide (« offi ce des 
défunts ») au cimetière de Sainte-Geneviève-des-Bois (Essonne). 
Mgr Gabriel a communiqué au Conseil qu’il avait adressé, le 13 juillet 
dernier, une lettre d’invitation à S.S. le Patriarche Alexis II pour lui 
proposer, lors de ce séjour, de venir à l’Institut de théologie Saint-Serge, 
ce haut lieu du témoignage orthodoxe en Europe occidentale, pour y 
prier, y rencontrer enseignants, étudiants et fi dèles de l’Exarchat, et y 
donner une conférence. Mgr Gabriel a été informé par un courrier du 
Département des relations extérieures du Patriarcat de Moscou, en date 
du 19 septembre, que l’emploi du temps très chargé de S.S. le Patriarche 
lors de sa visite à Paris ne permettait pas d’envisager « toute autre variante 
de rencontre ». 
Mgr Gabriel a précisé qu’il irait avec les autres membres de l’Assemblée 
des évêques orthodoxes de France à l’église des Trois-Saints-Hiérarques, 
le 3 octobre, pour y rencontrer S.S. le Patriarche. Il a encore indiqué qu’il 
se rendrait au cimetière de Sainte-Geneviève-des-Bois, le 4 octobre, afi n 
d’accueillir à l’église de la Dormition S.S. le Patriarche Alexis II, si celui-ci 
émet le souhait de se recueillir et de prier sur les tombes des hiérarques 
de bienheureuse mémoire qui reposent dans la crypte de cette église, 

comme Mgr Gabriel le lui a proposé dans un autre courrier, daté du 21 
septembre.

Vicariat de Grande-Bretagne et d’Irlande 
Un groupe de fi dèles du Vicariat de Grande-Bretagne et d’Irlande 
s’est rendu, au mois de septembre, en pèlerinage à Istanbul (l’ancienne 
Constantinople), sous la conduite de l’Evêque Basile d’Amphipolis, évêque 
auxiliaire responsable du Vicariat. Ensemble ils ont visité les églises de la 
ville et autres monuments de l’époque byzantine. Ils ont également été 
reçus en audience par S.S. le Patriarche Œcuménique Bartholomée en 
compagnie du Métropolite Jean de Pergame.

Paroisses et Clergé
  L’Archiprêtre Geogres Ashkoff  a été relevé de ses fonctions de 3e prêtre 
à la paroisse de la cathédrale Saint-Nicolas-le-Thaumaturge à Nice et 
nommé auprès de l’Archiprêtre Alexis Struve afi n de l’aider à desservir la 
paroisse Saint-Alexandre-Nevsky et de la Protection-de-la-Mère-de-Dieu, 
à Biarritz. 
M. Christophe D’Aloisio, président de Syndesmos, a été ordonné par Mgr 
Gabriel diacre, le samedi 7 juin, au cours de la Divine Liturgie célébrée 
en l’église Saint-Pantéléïmon à Bruxelles, et prêtre, le samedi 8 septembre, 
au cours de la Divine Liturgie célébrée en la crypte de la Sainte-Trinité, 
à Paris. Il sera nommé prêtre à la paroisse Saints-Côme-et-Damien, à 
Bruxelles. 
  M. Serge Mainoldi a été ordonné par Mgr Gabriel diacre, le samedi 
8 septembre, au cours de la Divine Liturgie célébrée en la crypte de la 
Sainte-Trinité, à Paris, et prêtre, le dimanche 9 septembre, au cours de la 
Divine Liturgie, célébrée en la cathédrale Saint-Alexandre-Nevsky. Il aura 
en charge la paroisse du Christ-sauveur à San Remo (Italie). 
  M. Alexandre Zanemonetz a été ordonné par Mgr Gabriel diacre, le 
dimanche 16 septembre, en la cathédrale Saint-Alexandre-Nevsky. Il est 
mis temporairement à la disposition de Mgr l’Archevêque.

Perspectives de travail
M. Michel Sollogoub, Secrétaire du Conseil de l’Archevêché, a présenté un 
rapport sur les perspectives de travail pour les trois années à venir, dans les 
domaines de la communication, de la formation des clercs et des laïcs, de 
l’animation des paroisses de province et de la pastorale des disséminés, de 
la catéchèse à l’attention des nouveaux immigrés russophones, d’une part, 
et des adolescents et des jeunes, d’autre part. Les projets d’une assemblée 
pastorale ainsi que d’une conférence diocésaine ont été programmés pour 
l’année 2008.

Des nouvelles de l’Assemblée 
des Évêques Orthodoxes de 

France…
Communiqué du 21 septembre 2007

Session de rentrée de l’Assemblée des évêques 
orthodoxes de France

L’Assemblée des évêques orthodoxes de 
France a tenu sa réunion de rentrée le mercredi 19 
septembre au siège de l’Assemblée. [...]

  L’AEOF salue l’élection de Son Eminence 
le métropolite Daniel (de Moldavie) à la tête de 
l’Église orthodoxe de Roumanie. Elle lui adresse 
ses félicitations les plus chaleureuses ainsi qu’à 
l’ensemble des fi dèles orthodoxes roumains. 
L’AEOF rend grâce à Dieu pour l’accession au 
trône de l’Église orthodoxe roumaine d’un primat 
de premier plan disposant de qualités théologiques, 
intellectuelles et organisationnelles reconnues 
mais aussi doté d’une grande capacité d’ouverture 
et de dialogue. Le Patriarche élu Daniel est un 
épiscope très respecté et apprécié non seulement 
au niveau pan orthodoxe mais aussi au niveau des 

relations avec les autres Églises chrétiennes. Son 
élection constitue une bénédiction et une grande 
promesse de chose à venir pour l’Église roumaine 
mais aussi pour le plérome de l’Église orthodoxe. 
L’intronisation du Patriarche élu Daniel aura 
lieu le 30 septembre prochain dans la cathédrale 
patriarcale de Bucarest avec la participation de 
délégations des différentes Églises orthodoxes 
autocéphales.

  Mgr Innocent a informé l’AEOF des 
préparatifs et du programme de la visite de Sa 
Sainteté le Patriarche Alexis II de Moscou en 
France, les 2, 3 et 4 octobre prochains. L’AEOF 
se réjouit de cette visite d’autant plus que c’est la 
première fois qu’un patriarche de l’Eglise russe 
se rend en France. La visite d’un primat d’une 
des Églises autocéphales orthodoxes en France 
constitue un évènement important pour notre 
orthodoxie locale et porte une signifi cation pour 
l’ensemble des fi dèles orthodoxes de France au-
delà de leur appartenance juridictionnelle à tel 
ou tel diocèse. L’AEOF se félicite aussi de la 
rencontre programmée entre le Patriarche de 
Moscou et l’Assemblée des évêques orthodoxes 

de France qui aura lieu la matinée du 3 octobre 
au siège du diocèse du Patriarcat de Moscou en 
France et ce, après l’arrivée de Sa Sainteté à Paris et 
la prière commune dans l’église des Trois-Saints-
Docteurs. Cette rencontre sera une occasion pour 
les évêques orthodoxes membres de l’AEOF de 
s’entretenir avec Sa Sainteté et de lui expliquer 
l’importance du travail en commun effectué au 
sein de l’Assemblée, dans le prolongement de celui 
du comité inter épiscopal orthodoxe, constitué en 
France en 1967.

  L’AEOF a évalué son voyage à Damas en 
juillet dernier auprès du Patriarcat grec-orthodoxe 
d’Antioche dans le cadre des visites qu’elle 
avait entamées auprès des primats des Eglises 
autocéphales orthodoxes pour expliquer le travail 
réalisé au sein de l’Assemblée. L’AEOF tient de 
nouveau à remercier le Patriarcat d’Antioche pour 
l’accueil fraternel et l’hospitalité généreuse que la 
délégation de l’Assemblée a pu recevoir sur place.

L’AEOF tient particulièrement à exprimer de 
nouveau toute sa gratitude pour les entretiens 
fructueux que la délégation a pu effectuer avec 
Sa Béatitude le Patriarche Ignace IV qui a été 
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particulièrement attentif  pour connaître de 
près la situation des orthodoxes en France 
et dans les pays de l’Union Européenne 
et a exprimé clairement sa détermination 
à œuvrer auprès de ses frères, les autres 
primats des Églises autocéphales orthodoxes, 
pour promouvoir le modèle de coopération 
pan orthodoxe de l’AEOF et pour trouver 
un mode d’organisation des orthodoxes 
dans ces pays qui soit conforme à l’esprit de 
l’évangile. L’AEOF qui entend reprendre la 
programmation des visites à venir auprès des 
autres Patriarcats, souligne une fois de plus 
la grande utilité de ces voyages auprès des 
primats orthodoxes pour nouer un dialogue 
qui permette une prise de conscience pan 
orthodoxe sur la nécessité de progresser 
vers davantage d’unité dans l’organisation 
canonique des orthodoxes en Occident.

  Les évêques orthodoxes membres de 
l’AEOF se réjouissent des discussions 
qu’ils ont pu avoir entre eux dans un 
esprit irénique, au sujet des différences de 
point de vue exprimées par l’Archevêque 
Innocent dernièrement quant au rôle et 
mode de fonctionnement de l’Assemblée. 
Tous les évêques présents ont passé 
en revue les étapes de la réfl exion 
préconciliaire élaborée depuis 1990 
par les représentants de toutes les 
Eglises orthodoxes autocéphales sur 
l’organisation, concrète et transitoire, 
de la présence orthodoxe dans les pays 
dits « de la diaspora ». Les textes adoptés 

dans ce cadre, et qui constituent le 
consensus pan orthodoxe en la matière, 
ont été revus en détails puisqu’ils ont été 
à la base de la transformation, en 1997, 
du Comité inter épiscopal orthodoxe en 
véritable assemblée des évêques dont les 
statuts refl ètent les recommandations 
préconciliaires. D’ailleurs, la longue 
expérience et la tradition de coopération 
au sein du comité inter épiscopal 
orthodoxe, constitué en 1967 en 
France, ont été à plusieurs reprises 
citées comme un exemple à suivre lors 
des travaux préconciliaires. L’AEOF 
se félicite ainsi du dialogue fraternel, 
transparent et direct, qui s’est noué de 
part et d’autre, lors de la relecture de ces 
textes et de la discussion des différentes 
propositions de l’Archevêque Innocent. 
Certains points ont pu ainsi être éclaircis 
dans un esprit irénique et d’autres ont 
été discutés à la lumière des textes de 
la commission préconciliaire. Tous les 
évêques ont souligné l’importance de 
maintenir un dialogue fraternel entre 
eux et de tenir compte, dans le respect 
des textes préconciliaires et de l’esprit 
qui les anime, de toute proposition 
qui permet d’affermir le rôle et le bon 
fonctionnement de l’Assemblée des 
évêques au service de l’unité orthodoxe 

dans notre pays, dans le respect de tous 
les diocèses membres de l’Assemblée. 
Les évêques ont réaffi rmé le rôle de 
l’Assemblée comme un lieu de rencontre 
et de coopération des différentes 
composantes de l’Eglise orthodoxe en 
France œuvrant non seulement pour la 
préservation des intérêts communs de 
tous les orthodoxes de France mais aussi 
pour l’affermissement des liens qui les 
unissent.

  Carol Saba a présenté à l’AEOF un 
rapport comportant les propositions de 
la commission chargée des préparatifs 
de la Journée de commémoration du 40e 
anniversaire de la fondation du comité 
inter épiscopal orthodoxe en France. 
Cette journée aura lieu le samedi 17 
novembre 2007 à la cathédrale Saint 
Etienne (Bizet) ainsi qu’au Palais de 
l’Unesco et sera également l’occasion de 
fêter le 10e anniversaire de la constitution 
de l’AEOF en 1997. Une plus ample 
communication sur cette manifestation 
suivra.

  La prochaine réunion de l’AEOF 
aura lieu le mardi 16 octobre 2007.
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Mémorisation de la Parole de Dieu
Tous les mardis soir à 19h30 (hors vacances scolaires) des réunions seront organisées dans la chapelle Marbeau, pour mémoriser la 
Parole de Dieu. Voici ce qu’en dit Michèle Koné:

Que faisons-nous? Nous retournons à l’école maternelle: nous apprenons la parole de Dieu mot à mot. Pour cela, nous la 
répétons en la cantilant, et, pour ceux qui le désirent, nous proposons d’accompagner la cantilation par des gestes. (Ceux-ci 
peuvent se révéler un moyen puissant d’approfondir le sens des paroles : pour devenir «intelligents», les enfants n’ont-ils 
pas besoin d’établir des liens, à travers leurs cinq sens, entre les données du monde sensible et les mots ?);
  «Ayant des yeux, vous ne regardez pas
  ayant des oreilles vous n’écoutez pas
  et vous ne vous souvenez pas...» a dit Jésus à ses disciples (Marc 8, 18).
Nous voulons retrouver nos oreilles, nos yeux et notre mémoire. Et tout notre corps participe à cette «reconquête». En 
aucun cas il ne s’agit d’ «expression corporelle» mais au contraire d’ «impression corporelle», en vue de retrouver sens et 
mémoire. En effet, le geste peut véritablement aider à retrouver les racines vivantes du sens.

Notre Maître, Rabbi Yeshoua de Nazareth, était un maître de tradition orale : il a  choisi la tradition orale pour porter le 
poids de la révélation de sa divinité. Tous nos efforts visent à une meilleure compréhension du texte - avec le moins possi-
ble d’a priori. Nous ne visons aucun «résultat» ! Ce n’est pas un catéchisme tel qu’il est pratiqué usuellement (ou alors il 
faudrait revenir à la racine du mot «catéchéo» qui veut dire : répéter en écho...). Nous recevons ensemble ce pur cadeau : 
goûter la Parole dans sa beauté et sa radicale simplicité, et nous tentons de la garder, aussi exactement que possible, dans 
notre «coeur-mémoire».

Pour les chrétiens orthodoxes, catholiques, protestants, qui ont persévéré au fi l des années, cet apprentissage en commun 
à la table de la Parole (en la mettant «sur la bouche»), s’est révélé une préparation incomparable à la table Eucharistique... 
et a entièrement renouvelé leur vision de l’ «oecuménisme».

Un professeur d’université me disait un jour que certaines lacunes dans l’apprentissage au niveau de l’école maternelle 
n’apparaissait pas avant les études supérieures... ...Et si ce dont nous avions besoin, justement, nous qui «savons» tant de 
choses, c’est un détour par l’école maternelle ?

Renseignements auprès de Michèle Koné (01 30 52 96 48).



A venir...

Chaque premier mercredi du mois, à 19h30 : La Jeunesse Orthodoxe  se retrouve pour des Vêpres ensemble, 
en l’église des Saints-Archanges, 12 rue Jean de Beauvais, Paris 5e, Métro : Maubert-Mutualité. 

Samedi 13 octobre à 9h30 : Colloque à la mémoire du Père Nicolas Afanassieff, à l’occasion du 40ème 
anniversaire de son décès (1893-1966), à l’Institut de Théologie Orthodoxe Saint-Serge de Paris, 93 rue de 
Crimée, Paris 19e, Métro: Laumière. 
Participation aux frais : 10€. Inscription au secrétariat : 01 42 01 96 10.

Vendredi 19 octobre à 20h00 : Atelier Philocalie “Aux origine de la spiritualité syriaque” animé par 
Yvan Koenig et père Nicolas Cernokrak. Paroisse Saint-Séraphim-de-Sarov, 91 rue Lecourbe, Paris 15e, 
Métro: Sèvres-Lecourbe.

Dimanche 21 octobre à partir de 13 heures : “Le statut de l’embryon dans la théologie orthodoxe”. 
Conférence du père Jean Breck à la paroisse Notre Dame Souveraine à Chaville (92), 22 rue Alexis Maneyrol. 
RER C : Chaville/Vélizy. SNCF depuis la gare Montparnasse : Chaville rive gauche.

Lundi 22 octobre à 20h00 : Atelier de chant liturgique, animé par le père Michel Fortounatto. Paroisse 
Saint-Séraphim-de-Sarov, 91 rue Lecourbe, Paris 15e, Métro: Sèvres-Lecourbe.

Jeudi 25 octobre à 9h30 : Ermitages d’hier et d’aujourd’hui autour du mont Moise au Sinai. Conférence 
de Mme Nathalie Beaux-Grimal, à l’Institut de Théologie Orthodoxe Saint-Serge de Paris, 93 rue de Crimée, 
Paris 19e, Métro: Laumière. Entrée libre.

Dimanche 11 novembre à 15h00 : Table ronde pastorale “Ministères particuliers au sein du sacerdoce 
du peuple de Dieu” (sacerdoce royal, prêtrise, laïcat, charismes). Paroisse Saint-Séraphim-de-Sarov, 91 
rue Lecourbe, Paris 15e, Métro: Sèvres-Lecourbe.

Lundi 12 novembre à 20h00 : Atelier de chant liturgique, animé par le père Michel Fortounatto. Paroisse 
Saint-Séraphim-de-Sarov, 91 rue Lecourbe, Paris 15e, Métro: Sèvres-Lecourbe.

Vendredi 16 novembre à 20h00 : Atelier Philocalie “Les homélies macariennes” animé par Yvan 
Koenig et père Nicolas Cernokrak. Paroisse Saint-Séraphim-de-Sarov, 91 rue Lecourbe, Paris 15e, Métro: 
Sèvres-Lecourbe.

Vendredi 23 novembre à 20h00 : Conférence catéchétique “La  prière de Jésus et la prière du coeur”, 
avec le père Placide (Deseille). Paroisse Saint-Séraphim-de-Sarov, 91 rue Lecourbe, Paris 15e, Métro: Sèvres-
Lecourbe.

23-24 novembre - Colloque patristique sur Saint Jean Chrysostome à l’occasion du 1600e anniversaire 
du repos de Saint Jean Chrysostome, à l’Institut de Théologie Orthodoxe Saint Serge, 93, rue de Crimée, 
Paris 19e, Métro : Laumière. Frais d’inscription : 50€ (déjeuner inclus). Inscription obligatoire avant le 16 
novembre 2007 en téléphonant au 01 42 01 96 10.

Dimanche 25 novembre à partir de 13h30 : “Les cycles liturgiques”, avec le père Job (Getcha). Paroisse 
Saint-Séraphim-de-Sarov, 91 rue Lecourbe, Paris 15e, Métro: Sèvres-Lecourbe.

Dimanche 2 décembre (après la liturgie) : Conférence catéchétique “Les fêtes de la Mère de Dieu” 
avec Françoise Jeanlin. Paroisse Saint-Séraphim-de-Sarov, 91 rue Lecourbe, Paris 15e, Métro: Sèvres-
Lecourbe.

Pour plus de renseignements :
Site de la Jeunesse Orthodoxe : http://jeunesseorthodoxe.free.fr/
Site de l’Institut Saint-Serge : http://www.saint-serge.net/
Site de la paroisse Saint-Séraphim de Sarov : http://seraphin.typepad.fr/ss/
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Avez-vous pensé à régler votre cotisation ?
La paroisse est habilitée à recevoir des dons. Vous avez la possibilité de bénéfi cier d’une réduction d’impôts égale 
à 65% des dons versés dans la limite de 10% de votre revenu imposable.
Les dons et les cotisations versés au trésorier de la paroisse sont à régler à l’ordre de “Association Saint-Jean”, soit 
par chèque bancaire, soit par versement au crédit du compte bancaire Association Saint-Jean, Société Générale 
Défense Leclerc Banque 30003 – agence 03832 – n° de compte 00037265531 clé 68.
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Carnet de la paroisse
7 juillet 2007  Naissance de Marguerite Kadar

Si vous souhaitez voir paraître une annonce dans le carnet de la paroisse, n’hésitez pas à contacter 
Élisabeth Toutounov – 13 rue Guy Gotthelf, 91330 Yerres – 01-69-49-15-39 –

elisabeth.toutounov@wanadoo.fr

A propos de notre paroisseA propos de notre paroisse

Notre paroisse a désormais son site : 
www.saint-jean-le-theologien.org 

13 et 14 octobre : week-end de rentrée de la catéchèse des enfants à Bois-Salair.

27 octobre : Catéchèse des adultes après les vêpres. Nous poursuivrons la lecture du Livre 
d’Isaïe (41 à 55).

Tous les mercredis à 19h30 : molébène pour les malades avec l’acathiste au Grand-Martyr 
et Thaumaturge Pantéléimon (ces offi ces s’interrompront pendant le carême de Noël, pour 
faire place aux vêpres).

•

•

•



Les prises de position dans les articles publiés ne refl ètent que l’opinion personnelle 

Directeur de la publication : Archiprêtre Serge Sollogoub
Équipe de rédaction : Anne Sollogoub, Élisabeth Toutounov
A également participé à ce numéro : Michèle Koné.
Expédition : Elisabeth Toutounov 
Si vous souhaitez rejoindre l’équipe de rédaction ou contribuer à un prochain numéro, adressez vos demandes à Élisabeth 
Toutounov – 13 rue Guy Gotthelf, 91330 Yerres – 01-69-49-15-39 – elisabeth.toutounov@wanadoo.fr

Calendrier liturgique

Samedi 13 octobre 18h00 Vigiles   ton 3
Dimanche 14 octobre 10h00 Proscomidie et Liturgie
 Dimanche des Pères du 7e concile œcuménique

Samedi 20 octobre 18h00 Vigiles   ton 4
Dimanche 21 octobre 10h00 Proscomidie et Liturgie

Samedi 27 octobre 18h00 Vêpres   ton 5
Dimanche 28 octobre 10h00 Proscomidie et Liturgie

Samedi 3 novembre 18h00 Vigiles   ton 6
Dimanche 4 novembre 10h00 Proscomidie et Liturgie

Samedi 10 novembre 18h00 Vigiles   ton 7 
Dimanche 11 novembre 10h00 Proscomidie et Liturgie
 Saint Martin le miséricordieux, évêque de Tours

Mercredi 14 novembre 19h30 Vêpres
 Début du carême de Noël

Samedi 17 novembre 18h00 Vigiles   ton 8 
Dimanche 18 novembre 10h00 Proscomidie et Liturgie

Mercredi 21 novembre 19h30 Vêpres

Samedi 24 novembre 18h00 Vigiles   ton 1
Dimanche 25 novembre 10h00 Proscomidie et Liturgie
 Report de la Présentation de la Mère de Dieu au Temple

Jeudi 29 novembre 19h30 Vêpres
 Saint André le Protoclyte

Samedi 1er décembre 18h00 Vigiles   ton 2
Dimanche 2 décembre 10h00 Proscomidie et Liturgie

Les dates des services sont souples. Si elles ne vous conviennent pas, il est tout à fait possible de faire des échanges. L’important est que nous ne manquions 
ni de prosphores, ni de café. Si vous souhaitez vous joindre à la participation aux services, n’hésitez pas à prendre contact avec Elisabeth Toutounov.

Répartition des servicesRépartition des services
 Prosphores café et fl eurs  vin, eau et huile  nettoyage
14 octobre Anne von Rosenschild Danielle Chveder  Anne von Rosenschild  Elisabeth Toutounov
21 octobre Sophie Tobias Marie-Josèphe de Bièvre Catherine Hammou  William Agbodjan
28 octobre Tatiana Sollogoub Marie Prévot  Hélène Lacaille   Élisabeth Sollogoub
  4 novembre Catherine Hammou Denise Trosset  Tatiana Sollogoub   Jean-François Decaux
11 novembre Elisabeth Sollogoub Anne Sollogoub  Jean-François Decaux  William Agbodjan
18 novembre Magdalena Gérin Jean-François Decaux Élisabeth Toutounov  Sophie Khartchenko
25 novembre Hélène Lacaille Catherine Hammou  Catherine Hammou  Élisabeth Toutounov
  2 décembre Anne von Rosenschild Tatiana Victoroff   Anne von Rosenschild  Jean-François Decaux
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